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Un règne heureux


Des myriades de cristaux de glace virevoltent dans l'air. À peine visible, ils tournoient de plus en plus vite. Au loin, se profile une créature majestueuse. Elle avance entourée de plusieurs personnages tous plus petits qu’elle. Les bonshommes gesticulent. Tout excités, ils bondissent autour d’elle. L’espace résonne de leurs cris. Mais bientôt, l’agitation s’interrompt. L’écho des voix s’estompe dans l’immensité neigeuse. Les personnages se penchent sur la grande créature. Ils lui chuchotent quelques mots. Et d’un coup, ils se taisent. Plus un bruit. Seul le grandiose paysage immaculé parle en images sereines. Soudain, de joyeuses exclamations retentissent. Les personnages, des trolls de glace, courent à toute vitesse. Ils se dirigent vers un palais de glace bâti aux pieds de montagnes étincelantes de poudreuse. La créature, nommée Glaçoire, se lance à leur poursuite et les attrape tous un par un.


- Nous nous sommes bien amusés ! Mais, je dois mettre fin à ces réjouissances. Je pars dans quelques instants, leur explique Glaçoire tout essoufflé.


- Où allez-vous ? lui demande Éric, un de ses trolls.


- Je vais faire mon tour d’inspection habituel, répond-il en montant sur son nuage de glace.


Glaçoire, l’empereur des glaces, vient de fêter l’anniversaire de son règne qui a débuté 40 millions d’années plus tôt. Il survole en ce jour radieux le pôle Nord, debout sur son nuage. C’est à son bord qu’il a, aidé de ses trolls créé les glaciers du monde entier. Il hume l’air pur et regarde le soleil se mirer sur les glaces de l’océan arctique. Le spectacle de sa banquise cristalline, vaste tapis blanc parsemé de diamants, joyau de son dur labeur, l’enivre. Des ours polaires s’y promènent ici et là. L’empereur les salue d’un signe de la main. Les ursidés lui adressent en retour de joyeux clins d’œil. Heureux, le souverain admire ses icebergs zébrés de bleu. Oui, il les a tous érigés avec tant de soin, d’amour et de patience. Il a modelé chacun d’eux différemment : certains ressemblent à des rochers, d’autres à des coquillages, d’immenses navires, des arches et même de grandes bâtisses telles que Glaçoire les a vues dans le monde des hommes.


Son regard s’arrête sur la pointe d’une de ses plus belles falaises de glace lorsque soudain un trouble intérieur s’im-misce puis envahit son subconscient. C’est à ce même moment qu’à des milliers de kilomètres de distance du pôle Nord, de funestes ombres rougeâtres s’étirent sur la nappe de glace d’un des glaciers de l’Himalaya. Elles y progressent et s’y propagent comme une fatale menace. Elles n’aspirent qu’à une chose, n’ont qu’une seule intention : y répandre de la chaleur… Pas la bonne, la douce chaleur printanière que connaissent ces contrées. Non, une chaleur torride, implacable, néfaste, destructrice. De minces filets d’eau presque imperceptibles s’échappent d’abord de la glace ramollie à certains endroits. Elles y dessinent quelques méandres qui s’entrecroisent et grossissent pour former un ruisseau, puis de nouveaux cours d’eau toujours plus grands et plus puissants…L’empereur sursaute. Il commence à perdre le contrôle de son nuage et bascule sur le côté. En une fraction de seconde, il s’accroche de toutes ses forces à son gouvernail et rétablit sa position.


– Ouf, j’ai failli tomber dans le vide, constate-t-il encore sous le choc de ce qui vient de se passer.


Puis, le souverain secoue sa tête comme pour oublier cet incident et chasser cet indescriptible tourment de son esprit.


- Ce doit être l’excitation des festivités des derniers jours, songe-t-il pour se rassurer en poursuivant sa route.


Il file au-dessus du Groenland lorsque Risi, l’un de ses trolls, vient à sa rencontre. Ce dernier vole aussi debout sur un nuage de glace semblable à celui de son maître. Glaçoire les appelle des aéronefs. Les humains qu’il a vus se lancer à la conquête du ciel et de l’espace avec leurs engins extraordinaires lui ont inspiré ce nouveau nom. Les aéronefs de l’empereur et de ses trolls sont en revanche dépourvus de moteurs. Ils volent grâce à la seule volonté de leur pilote. L’empereur les a conçus et élaborés pour qu’ils puissent survoler le monde dès la première année de son règne. Mais c’est bien dans la plaque de glace de ces nuages que se cachent toute la magie née de l’invention du souverain. En effet, chaque aéronef transporte des flocons de neige en quantité suffisante pour pouvoir enneiger des pays entiers.


Risi dessine un cercle dans le ciel avant de se placer aux côtés de son maître. Les mains du troll tiennent la partie avant de son aéronef qui s’élève en boucle telle une figure de proue devant lui jusqu’à la hauteur de sa poitrine. Il lui suffit d’incliner ce gouvernail en forme de spirale pour indiquer la direction qu’il désire suivre. Ainsi, tout comme Glaçoire et les autres trolls qui possèdent chacun un nuage de glace, il peut s’orienter et voyager à vive allure jusqu’aux régions les plus reculées de la planète.


– Bonjour Risi, comment vas-tu ? s’enquiert le souverain d’un ton jovial.


– Je vais très bien, merci, Votre Majesté. Après avoir dansé toute la nuit lors de votre fête, je ne peux que bien me porter.


– Je suis content que tu aies profité de cette occasion pour t’amuser. Vous méritez bien ces moments de joie et de détente, toi et les autres trolls. Vous êtes toujours si dévoués, affirme amicalement Glaçoire.


Mais, l’empereur ne pense déjà plus à son jubilé. Il a l’esprit ailleurs. Sa belle promenade vient de ressusciter les souvenirs d’un passé lointain. Les années qui ont marqué le début de son règne resurgissent dans son esprit.


– Te souviens-tu de l’époque où nous avons créé les royaumes de glace de la planète ? interroge-t-il Risi en se remémorant tous ces siècles passés à semer de la neige et à englacer tant de régions du globe terrestre.


– Oh, oui Votre Majesté ! Ces moments sont ancrés en moi. Nous avons mis bien plus de temps à créer les glaciers de l’Antarctique que ceux du reste du monde.


– Effectivement. Nous avons commencé à enneiger le pôle sud il y a à peu près 34 millions d’années. Nous avons ensuite consacré beaucoup de temps à geler l’océan arctique au pôle Nord. Mais l’époque la plus difficile fut celle où nous avons transformé le nord de l’Europe, le continent américain et certaines parties de l’Asie en vastes terres de glace !


– Nous n’avions plus une minute de répit. Nous étions submergés de travail et passions notre temps à jeter des flocons de neiges.


– Oui. Et quel ne fut pas mon soulagement lorsque Célesta, l’ancienne impératrice des chaleurs, m’a proposé de s’occuper elle-même de ces continents pendant une bonne partie de l’année, s’enthousiasme Glaçoire.


– Grâce à cette souveraine, nous avons pu enfin concentrer nos efforts sur le pôle Nord, l’Antarctique, le Groenland et sur nos glaciers, acquiesce Risi.


La douce Célesta a en effet proposé au souverain d’enrichir les pays du nord de l’Europe, mais aussi l’Amérique et l’Asie des attraits du printemps et de l’été. L’empereur a accepté son offre de bon cœur. Il a su d’emblée que Célesta souhaitait l’aider et non le compromettre. À compter de cette époque, lui et ses trolls se sont contentés de répandre leurs poudreuses sur certains pays de ces continents quelques mois seulement par an.


L’empereur n’en reste pas moins aujourd’hui encore très occupé. Avec ses trolls, il traverse les cieux presque tous les jours pour amener la neige aux quatre coins du monde. Lui et ses bonshommes ont recours à un moyen très simple pour l’extraire de leurs nuages : ils frappent légèrement la plaque de glace de leurs aéronefs d’un de leurs pieds. À peine heurtés les nuages libèrent une floraison, un foisonnement de flocons. Ces derniers dansent dans l’air comme des plumes ou des pétales de perce-neige. Légers, doux et soyeux ils volettent et se balancent dans le plus grand silence. C’est à ce moment que Glaçoire se pose sur terre. Alors, il observe leur chute, lente et gracieuse. Des voiles de neige entiers, somptueux rideaux de dentelles blanches, enchantent l’espace. Des couvertures immaculées pailletées d’étoiles se tissent. Les pôles, les montagnes et les campagnes se parent, s’ornent de ces merveilles que l’empereur et ses trolls leur offrent en abondance. Partout règne un calme solennel, une apaisante beauté. Glaçoire et ses trolls admirent, un sourire aux lèvres ces étincelantes féeries. Puis vient le moment où le souverain descend à pic au cœur des paysages ensevelis sous des monceaux de neige pour y souffler de l’air froid. C’est alors que les poudreuses s’affer-missent sous son haleine glaciale, que la glace se forme et s’épaissit, que l’eau gèle et que les cascades se figent en majestueuses stalactites de glace. Glaçoire, seul détenteur de ce pouvoir, œuvre ainsi depuis des millénaires. Il n’est pas seulement le créateur des hivers blancs, mais aussi l’empereur de l’éphémère, de ce cristal de neige qui scintille un jour ou deux tel un astre tombé du ciel. Glaçoire est en même temps le roi des glaces éternelles. Il sauvegarde dans ses glaciers les plus grandes réserves d’eau douce de la Terre. N’est-ce pas en empêchant ces précieuses ressources de se mélanger aux eaux salées de la mer qu’il assure à d’importants courants océaniques tels que le Gulf Stream de tourner leurs rondes sur l’océan et de tempérer le climat en Europe du Nord ? Ainsi, Glaçoire fait circuler des courants froids dans les profondeurs des mers jusqu’à ce que Célesta les laisse remonter en surface tout en les réchauffant de son souffle tiède. Avec cette souveraine l’empereur a préservé le climat de la planète tout au long de son règne. Mais depuis quelques temps la nouvelle impératrice des chaleurs, Héléna, commence à lui causer quelques soucis. Il ne l’a jamais vue, mais il sait qu’elle refuse de coopérer avec lui. Ce qui l’inquiète parfois est qu’Héléna entretient une armée de soldats munis de fusils à air chaud. Elle a récemment ordonné à ses guerriers de faire fondre ses neiges en Finlande. Ce comportement exaspère l’empereur. Mais, il juge quelquefois préférable de ne pas y attacher trop d’importance. Et puis, il lui suffit de planer au-dessus d’un de ses nombreux royaumes de glace pour oublier ces stupides provocations.
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